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LIVRES

LA CRËME DE LA CREME DES POLARS CONJUGUES AU FEMININ
VOUS ALLEZ LES DEVORER JUSQUAU BOUT DE VOS NUITS D'ETE..

L'AUTRE
AGATHA

fc Depuis qu'elle a croque
-i dans la quiche fatale (ses

'*" premieres aventures] et a
décide de prendre une

-K,«H™,, retraite tres anticipée
"™"°"" dans les Cotswolds

Agatha Raisin n a faitaucun progres elleest
toupurs aussi impulsive peu diplomate, a
zero tactique lorsqu'il s'agit d'amour ll faut
reconnaître que la poisse lui colle aux
ballerines Alors quelle avc it convaincu son
séduisant voisin, James Lacey, de I épouser
la réapparition de son ex man, puis son
assassinat (voir le tome « Pour le meilleur et
pour le pire ») ontsacrement refroidi le fiance
qui a file a Chypre Maîs pas question pour
l 'amoureuse econduite d 'accepter
l'évidence Elle décide de le poursuivre de
le ramener a la raison et (accessoirement)
dans son lit Comme toupurs avec cette
sacrée Agatha les vacances tournent au
carnage Ici, l'intrigue cede a l'humourtres
britannique de Marion Chesney Beaton
alias M C Beaton, 81 printemps, dont la
serie se décline dorénavant sur petit ecran
« AGATHA RAISIN ENQUETE, VACANCES TOUS
RISQUES », de M C Beaton, traduit de l'anglais
par Jacques Bosser (Albin Michel, 286 p )

LA MARRAINE
Qu'est ce qu'on aimerait
bien la connaître cette
Daronne ! Mi Ta t i e
Danielle ( i l ne faut pas
I enquiquiner) mi Mere
Teresa (pourquoi empn
sonner les petits dealers

qui ne cherchent qu'a arrondir leurs fins de
mois f) elle a un drôle de pb traductrice
pour la police des conversations en arabe
de personnes soupçonnées de trafics de
drogue Elle n'avait cependant pas prévu de
s'attacher à ces familles dont elle sait toute
l'intimité, légale et illégale De là a devenir
complice il n'y a qu'un coup de fil que la
Daronne passe allègrement L'auteure, une
avocate pénaliste connaît son milieu sur le
bout de son code et trousse une histoire
originale ettrès sympathique
« LA DARONNE », de Hannelore Cayre
(Metaihe, 172 p )

PAR PASCALE FREY

ÉPOUSE,
MAIS PAS TROP
Vous coulez des iours
tranquilles sur votre île a
faire la popote parce que
vous venez d ouvrir un
restaurant Pendant ce
temps votre compagnon,

écrivain, essaie déterminer le roman qu il a
commencé ilyaplusieurssaisons Un homme
entre dans votre bistrot et, au lieu de com-
mander une biere bien fraîche, vous inter-
pelle en affirmant que vous êtes son épouse
disparue depuis trois ans, que vous vous
appelez Helene alorsquevousêtes persua-
dée d'être Louise Vous découvrez dans la
foulée que vous avez deux jeunes enfants qui
vous croyaient morte, et que vous êtes I héri-
tière d'une des plus grosses fortunes du
Danemark Maîs vous ne vous souvenez
d'absolument rien de votre vie d'avant Du
pur au lendemain, vous devez quitter
I homme que vous aimez pour celui que vous
êtes censée aimer Imaginez tout ca et
comprenez dans quel cauchemar se plonge
Louise-Hélène, « La Femme secrete » d Anna
Ekberg Chouette non '
« LA FEMME SECRETE », d Anna Ekberg, traduit du
danois par Helène Guillemard (Cherche Midi, 479 p )

MORT COMPTE
DOUBLE
Voici un premier roman qui
vous fera voir double Des
|umelles, Helen et Ellie,
échangent leur prénom
pour s'amuser et taquiner
leur entourage Ce|eu qui

ne devait durer qu'une soirée se transforme
radicalement, lorsque Ellie, considérée depuis
toupurscomme la plus faible et la momsfutee,
décide de conserver sa nouvelle identité et la
considération qui va avec Des annees plus
tard, Helen se retrouve en totale détresse
psychologique, proche de la clochardisahon,
alors qu Ellie réussit une flamboyante carrière
à la telé Un accident de voiture remet touta
plat, plongeant Helen dans le passe et
permettantde comprendre, dans les dernières
pages de ce thriller fort bien mené, quel fut le
déclencheur de cette immense méprise
« À SA PLACE », d'Ann Morgan, traduit de l'anglais
par Karine Lalechere (Presses de la Cite, 409 p )

LA FILLE
DU METRO
Chaque pur Zoe Walker
prend le «tube » bonde
pour aller travai l ler
Chaque |our, elle feuillette
le quotidien distribue sur le
quai Et quelle n est pas sa

surprise, lorsqu elle tombe sur sa photo illus-
trant une publicite pour un site de rencontres
Elle se retrouve tétanisée quand elle constate
qu'une |eune femme, dont le portrait avait
paru sur le même site d annonces, a ete assas-
sinée Sa famille et ses amis se montrent scep-
tiques, tandis que I agent de I ordre Kelly
Swift, la prend au sérieux et déclenche une
enquête Clare Mackmtosh qui a passe
douze ansdans la police avant de se lancer
dans l'écriture, avait dep remporte un beau
succes avec son premier roman «Te laisser
partir» Pan réussi pour le deuxieme «Jeté
vois», a l'intrigue franchement originale
« JE TE VOIS », de Clare Mackmlosh traduit de
l'anglais par Françoise Smith [Marabout, 446 p ]

POUPÉE
f/V-^H' DE SANG
'RAGDOLL Une poupée fabriquée avec
"_ . , ._TJT d i f fé ren ts morceaux de

cadavres est retrouvée dans
un appartement La pol ce
est horrifiée, nous aussi maîs

on oublie vite I aspect gore pour se concen-
trer sur l'enquête ll se révèle que chacune
des personnescomposontcetepouvantail a
participe de pres ou de b n, quèlques
annees plus tôt, a la liberation de Naguib
Khalid, un tueur en serie assidu il a massa-
cre vingt-sept femmes en vingt-sept purs Le
livre debute lorsque Khalid vientd'être assas-
sine et que en plus de cette macabre pou-
pée circule une liste de six futures victimes
Six personnes qui auraient ete mêlées, elles
aussi a I affaire Khalid Commence alors une
folle course contre la mort, menée par un
l'inspecteur Fawkes et son implacable
assistante Baxter L'auteur, 33 ans, a ete
ambulancier dans une autre vie Espérons
qu'il mettait autant d'assiduité a sauver ses
patients qu'a assassiner ses personnages I •
« RAGDOLL » de Daniel Cote, traduit de l'anglais
par Natahe Beunat (La Béte Noire/Robert Laffont,
454 p)


